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Rabbi Méïr Baal Haness 
 
La Guémara Yoma 83b raconte l’histoire suivante. Rabbi Méïr, Rabbi Yéhouda                              
et Rabbi Yossi voyageaient ensemble. Rabbi Méïr avait l'habitude de chercher                          
la signification des noms propres, contrairement à ses compagnons. Comme ils arrivaient 
à une auberge, ils demandèrent à l’hôte : « Quel est ton nom ? » 
« Kidor », répondit-il. 
Ce nom me fait augurer que c'est un méchant homme, dit Rabbi Méïr à ses compagnons, 
car il est écrit : « Car (Ki) c'est une génération (Dor) perverse (Deut. Chap. 32 v.20).  
Rabbi Yéhouda et Rabbi Yossi confièrent leur bourse à l’hôte (pour le Chabbat),  mais 
Rabbi Méïr s’en abstint. Il mit la sienne dans une cruche et alla l'enterrer devant la tombe 
du père de cet homme, près de sa tête. La nuit, l'hôte eut un rêve, son père lui apparut                    
et lui dit : « Viens prendre cette bourse qui se trouve près de ma tête. » 
Le lendemain, l’homme vint voir Rabbi Méïr au moment où il se levait et lui raconta                      
ce qu'il avait rêvé.  
« Ce qu’on rêve la veille de Chabbat n’a aucune signification », lui assura Rabbi Méïr. 
Cependant, il surveilla tout le jour, le lieu où il avait caché sa bourse et le soir venu,                           
il l'en retira. Le lendemain, lorsque Rabbi Yéhouda et Rabbi Yossi demandèrent à l'hôte 
de leur les bourses, il leur répondit : « Vous ne m’avez rien confié de tel. » 
« Pourquoi ne prêtez-vous aucune attention aux noms des gens ? » leur dit Rabbi Méïr. 
« Et toi, pourquoi ne nous as-tu pas avertis ? » demandèrent les deux rabbanim. 
« Tout ce que je pouvais vous dire, c'est que je craignais que son nom ne révèle                              
sa méchanceté, mais comment pouvais-je le dire avec certitude ? » 
Les trois Rabbanim entraînèrent l'hôte dans une taverne et ils le saoulèrent.                        
Ils remarquèrent qu'il avait des lentilles sur sa barbe. Ils allèrent chez sa femme en lui 
demandant de sa part de leur rendre leurs bourses. Ils précisèrent que son mari leur avait 
dit qu’il avait mangé des lentilles. C’est ainsi qu’ils récupérèrent leurs bourses. 
Lorsque l’homme revint chez lui, il tua sa femme. Rabbi Yéhouda et Rabbi Yossi  finirent 
par croire en la signification des noms, comme Rabbi Méïr. 
 

Que le souvenir du Tsadik soit une bénédiction pour tout le peuple juif ! 
 


